
PELE-MELE (1)

Voici un joli volume ajouté à la liste de nos ouvrages cana-
diens. Joli ne s'applique, bien entendu, qu'à la forme extérieure;
car la valeur intrinsèque de l'ouvrage mérite une épithète plus
caractéristique, qui ressortira de la suite de cette étude.

Les vers sont extrêmement communs, dans ce'pays ; les poëtes
y sont beaucoup plus rares. To'ut le monde, cependant, se môle
de versifier ; et chacun, en offrant son contingent de lignes
mesurées, apporte aussi ses améliorations. C'est ainsi que cer-
tains poètes (?) moins corrects qu'abondants, en sont arrivés à
produire, sans le moindre effort apparent, des vers de treize, de
quatorze et même de quinze syllabes. Où s'arrètera cette cour-
se désordonnée ? Je ne sais pas; mais si 'on doit en juger
d'après la vitesse initiale, il n'y a pas de raison pour que cela
finisse, à moins que le bon sens du public ne vieanne s'en mêler.
Cette dernière hypothèse est peut-être encore une illusion; car
les critiques qui ont la mission de foumer le goit littéraire,
sont, en général, complètement dépourvus de la compétence
nécessaire. Ils jugent, comme je l'ai déjà dit ailleurs, non pas
suivant le mérite de l'ouvre, mais d'après lës sentiments que
leur inspire le nom de l'auteur. Ou bien, s'ils entreprennent ce
qu'ils appellent un examen sérieux et raisonné, ils démembrent
les phrases, analysent chaque mot sans s'occuper du contexte,
tranchent dans les détails sans tenir compte de l'ensemble ;
bref, ils font un véritable travail d'écolier de sixième et préten-
dent rendre une sentence sans appel. Malheureusement, et
quelqu'inexpliquable que soit ce résultat, ce sont eux qui font
et défont les renommées, qui forment et modifient l'opinion de
la plupart des lecteurs.

C'est ce qui fait que notre littérature est aujourd'ui inondée
d'ouvres incolores et sans aucune valeur, qui prennent le pre-
mier rang et refoulent prétentieusement au troisième dessous,
les quelques bons écrivains qui font honneur à leur pays et lui
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